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Bezüglich weitem-bei dem besonders eingehend untersuchten
Chlormaie'insäurechlorid vorhandener physikalischer und
chemischer Eigenschaften, die eine weitere Stütze für die bei
Maleünsäurechloi'iden angenommene Laktonformel bilden, sei
auf die in Lieh. Ann., Bd. 392, 245 (1912) erschienene
Originalarbeit hingewiesen.

8. J. Schmidlin (Zurich). — Sur le tribiphénylméthyle.
Le tribiphénylméthyle, découvert par Schlenk, est un

mélange de deux corps isomères, l'un de couleur rouge, l'autre
de couleur bleue. Les observations de Schlenk permettent déjà
de s'en assurer. La solution du chlorure de tribiphénylméthyle
dans le benzène, chauffée avec du cuivre en poudre, prend
d'abord une teinte bleu-vert, puis elle se colore en rouge-violet,
pour devenir enfin d'un violet presque noir.

À ces deux méthyles de couleur différente correspondent
deux carbinols et deux chlorures, qui donnent cependant en

solution acétique-sulfurique des spectres d'absorption identiques.

Les deux méthyles possèdent des poids moléculaires qui
correspondent au radical tribiphénylméthyle, ce qui confirme
pleinement les expériences de Schlenk.

Les rendements dans la préparation du tribiphénylcarbinol,
très faibles jusqu'ici, sont devenus presque quantitatifs. Les
seuls produits secondaires qu'on y retrouve toujours sont deux

hydrocarbures nouveaux : le dibiphényle et le tribiphénylmé-
thane. Ce dernier se forme sous l'action réductrice des grandes
quantités d'acide iodhydrique qui sont mises en liberté et
proviennent du magnésium activé par l'iode,

Un intérêt particulier s'attache à la propriété que possèdent
l'iodure et le bromure de biphénylmagnésium, d'émettre au
contact de l'air une lumière bleuâtre très intense. Les magnésiens

des iodure et bromure de phényle, du bromure de

naphtyle, de l'iodure d'éthyle, du chlorure de benzyîe et du
chlorure de triphéuylméthyle, ne présentent aucunement ce

phénomène.
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